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I N F O S  B O U L E S  

Le Super Challenge 
démarre à La Valette  
La première des 46 étapes du 
Super Challenge 2020 au jeu 
provençal démarre samedi 
dans le Var, plus précisément 
à la Valette. Il s’agit de la 
deuxième épreuve de la 
saison après le Grand Prix 
d’hiver de Martigues – qui ne 
comptait pas pour le Super 
Challenge. 
L’an dernier, le Super 
Challenge a été remporté par 
le jeune Martin Torres devant 
le grandissime favori 
Anthony Kerfah lors de la 
toute dernière étape de 
l’année au Brusc. 
Ce week-end, les favoris 
seront Varois : Cédric Girard, 
Yohan Seguy et Mickael 
Martini. Les trois hommes, 
qui viennent d’atteindre les 
demi-finales à Martigues, 
sont également les tenants du 
titre à La Valette. R.G. 
 
Marathon  
de Rassuen 

58 triplettes féminines sont 
au départ samedi (14h) de la 
première épreuve 2020 du 
comité 13. Le concept de cette 
compétition est bien 
particulier. Et il est attractif  
puisque les parties (en 
triplette, en doublette ou en 
tête-à-tête) se déroulent et se 
jouent au temps. Ce qui 
explique aussi que la liste des 
engagées est rapidement 
pleine : les 58 places 
disponibles ont été prises 
d’assaut. Marie-Christine 
Virebayre, Karine Toussaint 
et Adeline Ménard, grandes 
spécialistes de ce marathon, 
visent une quatrième victoire 
à Rassuen. F.C. 
 

Le départemental 
de tir de précision 
ajourné 
Alors qu’il était prévu le 
8 février à Rassuen, que le 
mode et le système 
d’organisation avaient été 
arrêtés en concertation avec 
le comité régional et les 
autres comités 
départementaux de la région,   
le championnat des Bouches-
du-Rhône de tir de précision 
hommes a été reporté à une 
date ultérieure. Une décision 
prise suite aux nouvelles 
directives émises par la 
fédération et seulement 
reçues le 22 janvier. 
La présidente du comité 
régional, Lucette Coste, 
adressera une lettre 
commune à la fédération 
(FFPJP). F.C.

INSTANCES 

Le comité régional FFPJP 
tenait samedi son 
assemblée générale à 
Châteauneuf-de-Gadagne. 

C’est à la salle des pénitents 
de Châteauneuf-de-
Gadagne (Vaucluse) que 

Lucette Coste a défendu son bi-
lan 2019 et évoqué les perspec-
tives 2020. La présidente du co-
mité régional Paca a insisté sur 
les opérations mises en place 
afin d’attirer de nouveaux li-
cenciés dans les clubs, alors 
que le nombre de pratiquants 
est en baisse dans la région et se 
révèle être stable au national. 
« Le comité régional couvre toute 
la hiérarchie du primaire à l’uni-
versité » grâce à des conven-
tions signées avec l’Usep, l’UNSS 
et le Suaps d’Aix-Marseille 
Université s’est-elle félicitée*. 
La première coupe régionale 

universitaire, en association 
avec la Ligue régionale de la fé-
dération française de sport uni-
versitaire (FFSU) verra 
d’ailleurs le jour à Marseille 
en parallèle de la finale de la 
Coupe de France de pétanque au 
Palais des Sports (19-21 mars). 

Mme Coste a aussi mis en 
avant les actions de féminisa-
tion (Odalyades, trophée mixte 
jeunes) et celles à destination du 
grand public (acquisition d’un 
boulodrome nomade) menées 
sur le territoire. 

Quant aux missions fédéra-

les, elle s’est réjouie du durcis-
sement des mesures discipli-
naires à l’encontre des fauteurs 
de troubles mais a pointé du 
doigt – entre autres – les con-
séquences de la mise en place du 
calendrier unique ou encore 
la façon dont ont été lancés les 
championnats de tir de préci-
sion (voir ci-contre). Elle a en-
fin appelé la FFPJP à « soute-
nir davantage ses organes dé-
concentrés ». 
G.B. 
* Relire sur lamarseillaise.fr 
« Lucette Coste, en toute 
circonstance ». 

LES LAURIERS DU COMITÉ 
Meilleure école de pétanque : BA Biotaise 
Meilleure initiative en faveur des jeunes : 
UB Valettoise (83) 
Dirigeants et bénévoles : Cyril Combe, 
Régis Cerutti, Daniel Cambe, David 
Rodriguez 
Dirigeante féminine : Bernadette Levet 
Champions de France minimes : Milan 
Ajello, Hugo Rodriguez-Trinci, Tylan Kapfer. 
Champions de France des clubs au jeu 
provençal : ASC Mouans-Sartoux. 
Prix spéciaux : Jocelyn Romieu, Jean-
Claude Calcagno.

Le comité régional tenait son concile salle des pénitents

Lucette Coste (à gauche) aux côté de sa collaboratrice Sibylle 
Laugier lors de l’AG du comité régional samedi. PHOTO G.B.

SEMAINE BOULISTE 
DE MARTIGUES 
Le rideau est tombé 
dimanche sur la grande 
semaine des boules dans 
la Venise provençale, 
avec la fin du 35e National 
à pétanque souvenir 
Pierre Brocca et du 
28e National féminin. 

La semaine martégale avait 
débuté par le 32e Grand 
Prix d’hiver au jeu pro-

vençal - souvenir Christian-
Serves (18-20 janvier) rempor-
té par Anthony Kerfah, Thierry 
Terreno et Laurent Matraglia. 
Elle s’est refermée par les deux 
concours-phare à pétanque le 
week-end dernier.  
 
Ni Quintais, ni doublé 

Chez les messieurs, le 35e 
National de Martigues - souve-
nir Pierre-Brocca a été marqué 
par la domination et la victoire 
inédite des champions de 
France en titre Kevin 
Prud’homme, Georges Feltin 
et Claudy Winter, qui surfent 
sur la vague du succès depuis 
l’obtention de leur titre natio-
nal. Dans le 28e National fémi-
nin, Émilie Chevalier – passée 
par l’école de pétanque de Marco 
Foyot – et Magalie Vierne ont dé-
joué tous les pronostics.  

Une nouvelle fois Philippe 
Quintais n’a pu inscrire son 
nom au palmarès, échouant 
avec Ludovic Montoro et Jean-
Michel Puccinelli en 8e de fi-
nale. Comme l’an dernier, Dylan 
Rocher (associé à David Riviera 
et Jérémy Fernandez) n’a pu 
passer l’obstacle Deslys-Mallet, 
Savin. En 2019 c’était en finale, 
cette fois, c’était en quart. De 
leur côté, les tenants n’ont pu 

imiter Puccinelli, Deslys et 
Bauer, seuls vainqueurs deux 
années consécutives (2017-2018). 

 
Un format à revoir ? 

Le succès populaire de la se-
maine bouliste martégale est 
indéniable. Avec le Grand Prix 
d’hiver au jeu provençal, les 
concours de la semaine (jeu-
nes, mixtes...) et donc le final 
des Nationaux à pétanque dis-
puté devant toujours autant de 
monde, la Venise provençale a 
de nouveau offert un pro-
gramme plein, complet et en-
thousiasmant. 

Mais Martigues, c’est aussi 
et surtout des centaines de 
joueuses et de joueurs anony-
mes venus parfois de loin.  
Mettre en place un système de 
poules dans le National – comme 
c’était déjà le cas dans le 
National féminin – a été une 

initiative saluée par tous. La 
disparition des complémentai-
res, qui permettaient aux pre-
miers éliminés de prolonger 
leur week-end, beaucoup moins. 
« Entre des frais conséquents 
pour venir et l’impossibilité de 
pratiquer le dimanche, c’est ra-
geant », indiquait un groupe 
corse venu d’Ajaccio. « C’est 
une chose que les organisateurs 
doivent prendre e compte. Sinon, 
ils courent vers de graves dés-
illusions. » Dans le National fé-
minin, mêmes regrets avec des 
Toulousaines qui n’ont pu par-
ticiper ou encore des 
Ajacciennes, fidèles de 
l’épreuve, dont le parcours a 
tourné court lorsqu’elles ont 
été éliminées en 16e de finale. 

Les débats ont également 
porté sur la limitation des équi-
pes (512 chez les messieurs et 
128 chez les dames), qui a lais-

sé bon nombre de pratiquants 
sur le carreau. Ce choix, dicté 
par l’instauration des poules 
dans le National, est néanmoins 
susceptible d’être revu lors des 
prochaines éditions. 

D’autres mesures pourraient 
être prises afin de rendre les 
compétitions plus vivantes et 
plus spectaculaires, comme la 
mise en place d’un carré d’hon-
neur et d’un animateur perma-
nent. Enfin, à événement po-
pulaire de sport populaire, prix 
populaires. Ceux affichés à la 
buvette ce week-end en ont re-
froidi plus d’un. 

Ces réflexions enregistrées 
demandent à être méditées, pour-
vu qu’elles soient constructi-
ves. Et pourvu qu’elles respec-
tent le travail du groupe de bé-
névoles de la Boule de Saint-
Julien, qui fait le maximum. 
Roger Gatti, Francis Casanova

Martigues : un succès populaire, mais...

La Halle de Martigues dimanche, au moment des parties finales du National et du National féminin. 
PHOTO LAURENT SACCOMANO / WALLIS.FR


